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Les deux correspondants doivent etre attentifs aux appels et tenir
ä cet effet le telephone ä Toreille. Pour plus de securite, on applique
le petit telephone contre Toreille au moyen d'un serre-tete elastique.
De cette fagon, il ne faut meme plus d'appel autre que la voix.
L'application d'un second telephone devant l'autre oreille permettra de

correspondre au milieu du bruit de la fusillade et du canon.
4° Le microphone. — Tout microphone peut servir, pourvu qu'il

soit peu volumineux et peu sujet ä se deranger. Celui du capitaine
Waffehert se presente sous la forme d'une boite cylindrique plate de
0m08 de diametre.

Le microphone est tenu dans la main droite, il porte un bouton
que Ton tient sous le pouce ; en pressant ce bouton, on met la pile
dans le circuit. Lorsqu'on cesse de parier, on lache le bouton et la

pile est mise hors de circuit, afin d'eviter une usure inutile.
5° Le telephone. — Tout telephone peut encore servir, k la seule

condition d'etre peu volumineux. L'inventeur a adopte un telephone
montre de 0m06 de diametre et 0'"022 cl'epaisseur, qui n'offre rien de

particulier, sinon son petit volume.
Les appareils elu capitaine Waffeleert ont l'avantage de former un

ensemble complet d'une grande simplicite et tel que ceux qui en sonl
porteurs ne cessent pas d'etre combattants. A ce double point de

vue, ils peuvent etre fort utiles pour les communicalions d'avant-
postes.

BIBLIOGRAPHIE
Petit traite d'escrime ä la bayonnette, par Adolphe Corthey. Paris. 1889.

Impr. Alcan-Lew, rue Chauchat. 24. Brochure in-12° de 21 pages. Prix :

I fr.

Bien connu ä Paris et en Suisse comme homme de lettres,
M. Adolphe Corthey s'est voue depuis quelques annees aux questions
militaires, specialement ä celles ayant trait ä l'escrime tant au fleu-
ret qu'ä Tepee et au sabre.

II aborde aujourd'hui la bayonnette, et c'est plaisir de le voir
appliquer ä cet engin l'experience et la haute science qu'il possede en
la matiere. Reussira-t-il ä la rehabiliter devant les enthousiastes des
feux et des feux seuls, selon quelques idees du jour? Pourra-t-il,
en face cles progres reelsclu tir realises par le fusil de l'avenir, Lebel
et autres, maintenir la these de son interessante brochure anterieure
cc Frangais et Prussiens, armes blanches et armes ä feu » Nous ne
voudrions en repondre.

Quoi qu'il en soit, on lira avec profit le petit traite de M. Corthey,
dedie ä M. le capitaine Bonnini, commandant de la section d'escrime
ä l'Ecole militaire de Joinville.



REVUE MILITAIRE SUISSE 85

Tout Tart de l'emploi de la bayonnette y est fort bien condense
clans trois chapitres, comprenant d'abord : la marche, les passes,
doubles-passes, demi-voltes et voltes, puis les coups ou attaques,
enlin les parades, ripostes, engagements. La methode est basee, on
le voit, sur l'offensive, les parades ne venant qu'apres les attaques,
et assurement c'est la bonne methode.

Citons pour terminer quelques extraits de la preface: « La
premiere baionnetle, dit M. Corthey, aura certainement ete un poignard.
II y en a plusieurs exemplaires authentiques au Musee d'Artillerie.

Encore au commencement du regne de Louis XIV, les compagnies

cTinfanterie etaient composees de piquiers et de mousquetaires
melanges. Les uns armes seulement de la pique, les autres seulement
du mousquet. II est probable qu'un de ces derniers eut l'idee d'en-
l'oncer le manche de son poignard dans le canon de son mousquet,
afin de pouvoir combattre ainsi corps ä corps sans trop de desavantage
et que ses camarades imiterent.

Sans plus de minutieuses explications, on devine aisement que
cette arme ä deux lins, moitie arme blanche, moitie arme ä feu
devait etre mediocre pour le combat de loin et ne valait pas grand
chose pour le combat de pres.

Aussi la pique, que Montecuculi appelait la reine cles armes,
conserva sa Suprematie jusqu'au moment oü Vauban fit adopter pour
toute Tinfanterie le fusil arme d'une baionnette fixee au bout du fusil

au moyen d'une douille creuse qui laissait ä Tarme ä feu la
faculte de piquer et ä Tarme blanche la possibilite de tirer.

La plupart des nations de l'Europe ont conserve la baionnette
triangulaire evidee; quelques-unes, comme la Suisse, ont adopte
une forme de la lame egalement evidee, mais ä quatre arretes, et
plus tard le yatagan.

Nous avions apres 1830 remplace peu ä peu, dans tous les
regiments, la baionnette proprement dite par une sorte de petit sabre

presque droit, ä laine plate et ä un seul tranchant clont la forme etait
une Imitation du yatagan arabe.

Le yatagan a ete remplace ä son tour par une sorte de couteau de
chasse d'une construetion nouvelle.

Au premier abord la lame parait triangulaire ; en realite, la coupe
verticale represente un T majuscule.

L'histoire de la baionnette se termine donc comme eile avait
commence, par le poignard '.

1 L'epee baionnette adoptee pour le nouveau fusil [le Lebel) est au
point de vue de la forme un compromis entre l'ancienne baionnette a
douille et le sabre baionnette plus recent.

Elle tient de l'une par la lame, qui n'est plus trancha'nte, mais quadran-
gulaire, k quatre aretes et ä quatre gouttieres ; de l'autre par la poignee
qui est maintenant en bronze de nickel.

Le poids en est de 0.400 gr.: la longueur de 0 m. 518.
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Depuis la guerre de 70, l'etude de l'escrime ä la baionnette avait
ete laissee un peu de cöte.

On ne songeait plus qu'ä perfectionner le tir et ä inventer des
fusils et des canons qui portassent plus loin que la vue.

On oubliait trop que nous avons des dons tout particuliers pour le
combat corps ä corps clans lequel nous sommes sans rivaux gräce ä

notre force musculaire, reunie ä uneagilite, ä une adresse, k une vi-
vacite, ä un sang-froid, qui se peuvent developper presque ä Tinfini.

Nulle part, sauf en Italie peut-etre, on ne manie autant et on ne
se sert aussi bien de Tepee qu'en France.

Or, le fusil muni de sa bai'onnette n'est qu'une epee plus longue
seulement que Tepee ordinaire ; une sorte de grand estoc, une epee
ä deux mains.

Et si Ton ne peut obtenir de cette arme assurement lourde (dix
livres environ) une rapidite de mouvement que Ton peul avoir dans
l'escrime au fleuret; eile possede en revanche et precisement ä cause
du poids, une puissance de projection et de parade enorme.

De plus sa longueur permet d'atteindre l'adversaire ä une distance
oü sabre et epee ne sauraient toucher.

Et si dans un combat contre plusieurs adversaires, il n'est guere
aise, avec le fusil comme avec le grand bäton, de decrire autour de

soi, ä Taide de moulinets, un cercle infranchissable, il est cependant
possible d'opposer une defense serieuse en combinant les passes et
les voltes avec les coups de baionnette et. les coups de crosse, ces
derniers frappes avec l'extremite du bois, c'est-ä-dire avec la plaque
de couche.

La seule arme qui, au point de vue exclusif de la lulle corps ä

corps, aurait ete superieure au fusil arme de sa baionnette, est Tepee
ä deux mains. Or, cette arme terrible et assurement tres bien congue
n'est plus en usage depuis longtemps nulle part.

On peut donc dire, en resume, que la baionnette reste sans rivale,
surtout maniee par le fantassin francais.»

La Relgvjxw. actuelle au point de vue commercial.. colonial et militaire.

Oräce ä cles efforts de reclame peu scrupuleux, cette brochure
anonyme, designee sous le norn de <t brochure verte » a oecupe
passablement le public. Sa valeur intrinseque n'en est pourtant pas plus
grancle pour cela. Elle reste celle d'un amas de rechtes, sur lesquelles
chacun esl edifie depuis longtemps, surtout depuis les recents et
grands debats parlementaires amenes par les projets de fortifications

de la Meuse. Une seule chose n'y est pas repetee, et qui eüt
merite de l'etre. C'est que si, ä Torigine, la question generale des
fortifications beiges eüt ele tranchee ralionnellement, c'est-ä-dire
par l'etablissement de la place centrale au centre, ä ßruxelles, au
heu de Tacculer dans la region excentrique d'Anvers, ä titre de
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debarcadere britannique, toutes les miseres militaires de Ia Belgique
depuis une trenlaine d'annees et cjui ne font que s'accroitre, lui
auraient ete epargnees.

Aujourd'hui, et demain plus encore, ses fortifications, munies de

tous les « complements indispensables » qu'on reclame de droite
et de gauche, sans meme y comprendre ceux des vigilants diplo-
mates de la Nouvelle Revue, lui mangeront au moins cinquante mille
hommes de garnison.

Combien en resterait-il et combien en faudrait-ii pour tenir
campagne '? Lä est le probleme, que nous n'avons, cela va sans dire,
aucune pretention ni mission de resoudre, mais que l'annexion du

Congo et la creation d'une Hotte, si legitimes qu'elles soient ä cette
heure, ne resoudraient certainement pas.

PS. Plusieurs brochures de toutes couleurs viennent d'etre
publiees en reponse ä la verte.

A. Delporte, capitaine en premier, adjoint d'Etat-Major, Docteur en sciences

physiques et mathematiques, professeur k TEcole de guerre. Astronomie

et cartographie pratiques ä l'usage des explorateurs de l'Afrique.
Librairie medicale et scientifique de A. Manceaux, rue des Trois-TStes,
(Montagne de la Cour), Bruxelles, 1889. Une brochure de 131 pages avec
figures dans le texte et trois plarrches hors texte. Prix trois francs.

Les ouvrages traitant d'astronomie sont nombreux; on en
trouve dont Ie but est la vulgarisation. Mais, tres utiles dans leur
genre, ils n'enseignent pas comment on doit faire une Observation.
Quant aux ouvrages didactiques, ils touchent ä toutes les questions
d'astronomie et sont, des lors, tellement considerables ou tellement
herisses de difficultes, qu'ils sont inabordables pour des explorateurs
sollicites avant leur depart par les preparatifs d'un voyage long et
perilleux, ou distraits pendant leur exploration par les mille soucis
provenant cles circonstances clans lesquelles ils se trouvent. C'est

pour ces explorateurs que M. le capitaine Delporte ecrit. Son cadre
est donc bien nettement limite; Tastronomie qu'il a en vue est celle
qui s'applique aux travaux de la carte ; c'est, pourrait-on clire, une
astronomie geodesique ä la portee d'observateurs qui, tout en possedant

des connaissances encvclopecliques, ne veulent pas pretendre
ä devenir des specialistes clans la science. En tenant compte de ces
elements Tauteur a redige ses notions d'astronomie ; il a recherche
surtout la simplicite et la clarte, en elaguant tout ce qui n'est pas
indispensable au but poursuivi, et en cela, il a rendu un reel
service.

L'extrait ci-apres de la table des matieres fera encore mieux saisir
le merite du contenu :

Programme d'un explorateur geographe, notions d'astronomie,
preparation, coordonnees, mise en Station d'un thöodolite, refraction,
mesure du temps, trace de la meridienne, determination de l'heure,
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determination de la latitude, determination d'une difference de lon-
gitude, altitude, construetion de la carte, Systeme de projection,
echelle, division en feuilles, croquis itineraires, quatre tables et
trois planches.

Professional Papiers of the corps of R. Engineers, edited by major Francis
J. Day It. E., Secretary R- E. Institute. Occasional Papers. Vol. XIII,
1887. Chatam 1888. 1 vol. in-8 de 310 pages avec 7 planches.

Nous n'avons pas la pretention de donner ici une analyse complete
d'un tel ouvrage. Les matieres speciales qu'il traite sont de celles
qui doivent etre lues et etudiees dans leur texte meme et avec le
secours des planches pour etre apprecieesä leur juste merite. Disons
seulement que, comme les precedents, ce volume se recommande
par une science eievee et serieuse s'appliquant soit k avancer la
Solution d'importants problemes techniques, soit k enrichir l'histoire
de nouvelles vues en des domaines se rattachant ü Tarme du genie.
11 contient sept travaux ou memoires, au nombre desquels nous
remarquons entr'autres une etude des nouveaux types de defenses
des cötes par le major Lewis, J.-F., une autre sur le röle du genie
dans la grande guerre civile d'Angleterre, du lieut.-col. W.-G. Roos,
et une sur la question vitale des camps retranches et des forts detaches

par le capitaine Jackson, L.. sans parier d'autres plus speciales,
mais non moins savantes.

En somme le volume de 1887 complete dignement la collection de

cette precieuse publication.

Revista das scienciai militares de Lisbonne.

Les livraisons 35-40 de la savante publication de M. le capitaine
du genie /. Renato Baptista, qui viennent de nous arriver, renferment,

outre Texcellente bibliographie habituelle, d'importants articles
inedits, entr'autres des Memoires sur les campagnes de 1809 et de

1763-69, sur la tactique de la cavalerie, sur la politique militaire des
differents Etats de l'Europe, sur le tir de guerre en campagne et de

position, sur les experiences de torpilles, sur Taerostation, etc.

Conferences militaires.

Sous-section de Lausanne de la Sociötö föderale des Officiers.

Les seances des 14 et 28 janvier ont ete remplies par un expose
cles plus complets et fort interessant de M. le lieut.-colonel Ed.
Secretan ayant pour objet Garibaldi et l'armee des Vosges en 1810.
Une grancle carte de la region Langres-Autun-Besaneon et une carle
ä plus grande echelle de Dijon et cles environs, dressees par M. Je

capitaine Auberjonois, facilitait aux auditeurs la comprehension de


	Bibliographie

